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. Fastes g'Eqter de Michel, de ·Ghelderode,presente imrnedi­
atement un probleme. · A premiere vue,· la piece semble etre 
blasph~matoire, demoniaque et--..anti-chretienne •. Mais en ex­
arninant la pi~ce on a l'impression que sous cette forme in­
fernale et diabolique se cache quelque chose de sublime. 
Est-ce l '.esprit chretien?:': Ou 1,' auteur veut-il seulement 
provoquer le scandale? Le probleme qu'il faut resoudre est 
celui de la nature meme de la piece. . Est-elle infernale, 
·celeste, au· une fusion insolite des deux? 

Fa.stes d 'Enfer.. 1 1 action se base sur des evenements 
entourant les-funerailles et les ~qUC'S ~rtain evequej 
Jan-in-Eremo, rnort dans des circonstances rnysterieuses et 
sinistres. ·L'histoire de cet homme est fantastique. Vingt 
ans avant le commencement de la piece, il est arrive dans 
Lapid~opolis ob se passe la piece pendant une des grandes 
pestes qui ont ravage !'Europe au moyen age. Le miracle l'a 
imm~diatement suivi. En jetant une·grande croix au feu, 
Jan-in-Eremo a vaincu la peste. Trouvant les ~revisions de 
siege enterrees dans la ville·,· il a vaincu en meme temps la 
famine. Quand l'Eveque, les pretres, et les officiers de la 
ville y retournent apres la peste,.Jan-in-Eremo en.est le 
ma1tre. Il est tres aime du peuple. 

Juste avant le· cornmenc'ement de la piece, Jan-in-Eremo 
est mort. Il semble que les autres pr@tres et surtout Simon 

, Laquedeem, 1 1 eveque auxiliaire, soient responsables de sa 
' mort. On attend les funerailles, mais au moment meme. OU 
l'~veque raconte l'histoire de feu Jan-in-Eremo, celui-ci 
est miraculeusement rt:!ssuscite. Jan devient un monstre dia­
bolique cornme les idoles qu'il affectionnait pendant sa vie, 
monstre qui ne peut ni vivre ni mourir a cause d'une hostie, 
celle du dernier sacrernent, logee· dans sa gorge. Les pratres 
sont tous terrifies par le revenant. Jan meurt finalement 
quand l'hostie est tir~e de sa gorge. ~es representants du 
peuple arrivent et retrouvent le corps. 
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Il est evident que les evenements _de la pi~ce racontent 
une histoire s:mblable a. cel~e du ch;ist. Il .Y a 1 •_app~re~ce 
d'une'profanation de l'h1sto1re sacree. La piece est diffi­
cile a analyser a cause de la multiplicit~ de r~les que joue 

.chaque personnage •. Par·exemple, Jan-in-Eremo est a la fois 
.. Ev~que de 1 'Egl ise ,· Christ et Ant~chr ist, pecheur non­
peni tent: et· Saint Jean Baptiste. Pourtant il est evident 
que les' evenements de la pisce dependent de ceux qui les 
ont precedes •..... Le titre implique que nous allons voir une 
sorte de pr~sentation brillante, ·une -celebration pleine 
~•ostentation. · La 1 iturgie_ ecclfuiastique des morts, les 
derniers sacrements, l'absolution.des morts, et surtout la 
messe de requiem, ferment la structure symbolique· de la 

·' piece•: · 

. .Si la Sainte Eucharistie donne une structure et une 
forme a la piece, il.doit y avoir une relation entre le but 
de la ceremonie de l'Eglise et celui de la piece. Une messe 
de requiem est celebree pour les d~funts, mais les bienfaits 
sont partages egalement entre les vivants et les morts. ~e , 
but·a•une messe·de.requiem est de relever les effets du peche 
et de permettre·a un-pecheur d''etre·purge de ses fautes en 
preparation de la vie· eternelle. La piece semble, comme la 

-messe de requiem qui en forme·la structure, une sorte de 
purgation. ·Il n'est pas au premier abord clair que cette 
structure existe1 il faut le_ demontrer. · . .. 

·Les elements d'une messe de requiem sont la Preparation, 
l'Introit,.le &rie eleison, la Sequence, l'Ep'l.tre et 
l'Evangile, le Sanctus, la Consecration, l'Aqnus dei, la 
Communion et l'Absolution du corps du defunt. Ces ~lements 

.., sont to;is presents daris Fastes .9.' Enferf mais leur ordre est 
· ·· renverse. · Ce drame est, apres tout, une messe infernale et 

·· d~moniaque. · .. · 

D'abord, les directions sceniques. La sc~ne repr~sente, 
'plus ou mains en parodie; un sanctuaire d'~glise. Il ya au 

fond une large f>Orte double encadr~e de colonnes supportant 
Un fronton et OU rnenent quelques degres. L'architecture 
gothique du palais episcopal suggere une ~glise. Quand les 

I 



. 37· 

pr~tres viennent voir le corps. de 1.1 evequ~, . cette double 
porte s•ouvre lentement et on y decouvre une couche ou re­
pose la depouille funebre. Il y a cent cierges surmontes 
d'un grand.Christ. Sur .la couchel', il ya un livre d'or,· 
comme le missel •.. LI impression scenique ainsi creee est ce'ile 
du s~nctuaire et de ·1 1 autel d'uhe eglise~ Le corps, parce 
qu'il suggere le Christ, peut representer ainsi le Saint · 
Sacrement preserve sur: ·1' autel. ( .A.u cours de . la. quatrieme 
scene, ._Krakenbus. parle·' des "baldaquins. d I orages. 11 1 ·· . Il y a 
·ainsi un baldaquin de nuages al-de ssus du palais'.episcopal, 
de meme·que 1 1 on trouve au....;aessus des autels les"plus sacres 
Un baldaquin de b~is de pierre OU de metal.· . . 

I. • 

. ' ' . , . . . . ' . ' 

La.premiere_replique de.la piece indique l'importance du 
symbolisme eucharistique. On voH: Carnibos en train de voler 
de petits morceaux de viande de la.table. Il remarque, "C'est. 
la premiere fois qu'on voit tant de viande a l'eveche ••• dans 

la ville, on dressait a la halle des autels portant de crou.:.. 
lants ~olocaustes de. ~i~nde". <i>· . 70). ·.On note. ici le mo~ 
"holocauste, 11 ·1e sacrifice br{ile _des Juifs. Mais pourquoi, 
est-ce qu' il y de la .. viande 'sur :t·a· table? Evidemnient c •·est a cause de la mort de l'e~qu_e, .:c'est-a-dire de' celui qui 
represente le Christ. On identifie-~tout de suite le corps 
de l 'e~eq!;le ~vec 1':1 .viande., de m~i:ie que2le Christ a dit que 
sa chair etait vraiment une nourriture • 

./' .. 
Carnibos et Krakenbus vent se caller au trou de la ser­

rure de la double porte. 

RRAKENBUS. -Que vois-tu? ·· 
CARNIBOS. -De la viande! Rien que·de la viande ••• 

· c •est' un hornme·~ Un mort!··-· · · 
RRAKENBUS. -J'aime voir des morts ••• Mais jamais il 

ne me fut donne de voir un mort comme celui-ci! 
(p. 73) 

L'impression visuelle, surtout, est importante ici. 
Pour regarder par le trou, il faut que l'un des deux se 
mette a genoux et que 1 1 autre s'incline. Puis ils se sig~ 
nent. On voit ainsi une scene qui ressemble a la Prepara-
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tion- au pied de 1 • autel .. au commencement de la messe · ou le 
pr"etre·~·dit- le Cbnfiteor a -1• acolyte. Voici le commencement 
a' une messe •. - Il -est inter_essant d 'observer qu' imm~diatement 
a pres~ il y a une -scene, interdi te a une' messe de rectuiem, 
qui ressemble au Baiser de Paix. Mais ici, au lieu de 
s'embrasser, !es.participants se heurtent.· La parodie a , - -- ' ' 

commence. 

-- ~ Bien qu'il n'y ait pas d'In:troit .dans l? piece, celui 
de la rnesse de requiem constitue une cle au symbolisme de la 
.piece" le corps de Jan-in-Eremo est donne .au peuple. c I est 
l'humanite qui importe le plus dans la piece. · 

Pour le I<yrie eleison il faut att~ndre jusqu•a la fin 
de la piece. Pendant que l'on repousse l'attaque de Jan, 
Duvelhond commence a s'ecrier, uI<y ••• Kyrie." Simon Laque­
deem repond, "Je t'en foutrai du Kyrie." (p. 108) La p;iere 
la .. plus ·s·'ainte de l' Eglise est ainsi profanee. · -

On ne trouve qu'une reference -att~nuee au Trait. et au 
Graduel. ·" Le Graduel de la' messe de requiem commence,·: "Re­
quiem a.eternum .QQns. ~" Domin~: ·& .l.!:lli, perpetua. luceat · 
eis. 11 Et le Trait continue, "Absolve, Domine, animas omnium 
fidelium defunctorum ab omni vinculo delictorum. 11 On trouve 

!IF ;> .,........ -------- . • ' une ·reference au peche dans le commencement de la piece. 
Krakennus· mentionne le p~che de carnibos. Celui-ci proteste, 

-,_ 
11 Ma maladie, pas mon peche." (p. 72) ses peches sont d~ja 
absous, ils ne sont plus spirituels mais corporels •. L'auteur 
ins~ste ~??:core sur le c?rps et non pas sur l'esprij:~ 

. Ghelcierode cree une presentation dramatique de la S~­
quence. ·La Sequence de la messe de requiem commence: bies ... 
ira.e, ·Dies illa, Solvet saeclum in favilla. Jour der colere 
ce jour-la, qui reduira.le mondeen cendres. Cet hymne pr~: 
dit le Jour du Jugement Dernier et les cataclysmes de la 
Na~ur~ qui ~ont l'accomp~~ner. ,C'est ex~ctement ce qu'9n 
voit a la fin de la septieme scene. Apres avoir raconte 
l'histoire de Jan-in-Er~mo, Simon Laquedeem jure qu'il n•a 
eu auc1:.J.ne part dans la mart de Jan. A ce mensonge, ·la foudre 
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' commence a tomber partout. G'.est aussi le suj·et. de la mart 
de Jan. Real-Trembler le preci·se:·· · . ·· . . . - ·· ·-~ 

. . 

··La.verite~ ·c'est qu'.au mom~nt du trepas~- le ciel solaire 
s'obscurcit brusquement--il ne fait pas fort clair~ remar­
quez!--et que.de monstrueuses nuees d'orage vinrent 
s 'amasser au-dessus de la ville,· ou elles sont. toujours, 
obs.edantes ~n leur immobilite. .(p. 80) · 

. c•e.st une repr~sentation visuelle et .auditive des pre­
miere~ phrases de l'hymne. :Cette manifestation du pouvoir 
c~leste est appelee "une macabre .farce," description fort ex­
acte. 

·La· lecture de l'Ep1tre .et celle d~ l'Evangile enseigz;tent 
la foi de l'Eglise. C'est le recit de ce qu'ont .vu·les ·. 
t~moins a la .foi chretienne. D'u!le fa~on similaire, Simon 
Laquedeern raconte ce qu' il sait ·ae Jan-in-Eremo •. Ce ,,temoig­
nage fait un parallele avec la Bible. on y parle du Christ­
Antechrist et de ses miracles. Au commencement de la scene, 

~ il st agit de forces 11 venefiques-'' .et de p'ouvoirs nefastes:p 
c·e· sont ces m~mes forces ·qui se sont manifestees dans la vie 
de Jan-in-Eremo, forces qu'il a tant aimees. 

. . , . . . . 

. Le Sanctus, ponctue du.son des cloches, annonce la par­
tie la plus sainte de toute la )nesse, la consecration, la. 
manifestation du Saint Esprit. En utilisant le son des 
cloches, Ghelderode veut suggerer la ~me chose •. Dom Pik­
kedoncker dit, "Lorsque la ~landr)e sera toute heriss~e de 
tours, J~sus entrera au son .:vaes carillons dans les villes ••• " 
(p. 76) ." Mais le Sanctus des E_astes a' Enfer reste au passe. 

Quand Jan-in-Eremo a vaincu la peste on a entendu partout le 
son des cloches. Simon.le d~crit: "les c'loches .s'ebranlaient, 
affolant d'autres cloches--et. dans les plaines, les cloches 
ripostaient, roulant par les quatre· horizons la nouvell~ ~a 
stup~fiante nouvelle ••• " (p. 99). Cette nouvelle annon9a1t 
la victoire de Jan sur la peste. Mais les cloches proclament 

' ' d l'A t' ~ . t . sa presence, la presence e n ecuris • 

Simon invoque la priere eh disant,. "Flectamus.genua" 
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{p. 95) • · Il s 1 ensui t une scene bien developpee de 1 'Agnus · 
dei. Simon avale les mots latins et on 'rie .. peut entendre que , . 
la commencement de la formule. Et la reponse, Dona ~ 

. , , . 

reguiem e~.t confusement prononcee.· 

A premiere Vue,·' il est etonnant de voir qu I il n I y a 
pas de Consecration jouee dans I.a piece. Mais dans cette 
messe invertie il est nature! d 'en laisser· tomber la· partie 
essentielle •. Il y avait certainement la consecration de 
1 'hostie logee dans la gorge de Jan, ··mais c·•est le corps de 
Jan,. le Christ-Antechrlst1 reposant sur l'autel qui est le 
sacrement1 il ri'est ·pas necessaire de· le consacrer. 

Il y a plusieurs exemples de la Communion. L~ premier 
· se .trouve .~u commencement de la piece ob Kx•akenpus met de la 
viande dansla bouche de carnibos. Plus tard on trouve un 
autre momerit de.· communion immediatement apres 1 • Aqnus dei. 
C'est la communion des pr~tres. · On apporte des viandes et du 
vin. Simon donne l 'ordre, · "M~ngez·, buvez. En silence si pos­
s iblee .. Le si.lence c.onviendrait,. apre~ ce que. nous veno9s, de 
voir" (p •. 95). Il y a aussi une communion du peuple, ceremo­
nie 1.in~er}i7. L'hostie, exp~lse~ de la bouche .. de)~an'".est . 
donnee a Veneranda, qui meurt immediatement. Le sacrement ~,~·· 
qui clevrait. ·aonner la. vie apporte la mort! . Simon m~mure 
les formules1 ces formules dont on·n•entend que "Corpus ••• 
custodiat •• ~" (p. 119) sent· celles m~mes de la communion.· 

'· ·.Pour ·1 • enterremeril:·,. Simon murmure la formule, "Chorus 
:angelorum·te.suscipiat et cum Lazarus quondam ••• " (p. 121). 
L~s· repres~ntants du peuple emportent le co.rps de l'eVeque. 
Ce n'est pas exactement un/enterrementr on donne le corps au 

··--.peuple. · on· voit encore,-ufie inversion, car l' absolution n •a 
pas lieu jusqu_•a ce·que le corps·soit a6ja emport~. L'encens 
dans la derniere scene n'est pas pour ie defunt mais pour 
-).e~ ·vivants, non pas pour celui qui est mart, mais pour les 
pretres. · · 

.,, 

Dans une messe de requiem, il n'y a pas de B~n~diction 
de la foulec. Pourtant, elle existe dans Fastes d'Enfer. Au 
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commencement de la septieme scene, les pr~tres essaient 
a• apaiser la. foule .. en la benissant• . cette ben~diction est 
liee (par. le goupillon) .. a 1 1.A·sperges, premiere·benediction de 
la messe·. Ce rite, qui devrait: .calmer les pouvoirs malafiques 1 

n •a aucun effet. sur la foule. · 

On voit que les ~l~ments d'une·messede requiem ferment 
la structure de la piece; c ~est une · eucharistie infernale•· 
Cette messe de re9uiem invertie et pervertie est presque sans 
ordre. Chaque element en est inverti; c'est une messe de•· 
moniaque.: Mais avant de precis~r si. la messe de Fastes d •fill­
.~!:: est semblable dans son but a une: messe normale, il faut 
discuter '.les impliqations de· la mort. 

. :· ~ 

Commen~ons par une etude de'Jan-in-Er~mo. ·Le probleme 
est qu'il n'est ni vivant ni m9rt. Simon Laquedeem explique 
le cas: · 

Ce revenant etouffe. L'hostie: l'etrangle, qu'il rerut· 
avec haine et-non par amour1 l'hostie qui ne peut ni re­
monter ni:descendre, et.:brule le moribond qu•en-·raison 
de cette.communion inaccomplie,·le Ciel·et l'Enfer sere­
jettent. Non, ce vivant·ne. yit·plus et ce mort.ne l'est 
pas!: Il est ·anf!!oendu daris ·1e"' :temps comme 1 'hostie l' est 

·. dans son ·corps_.. (p. 109). . . · · · 

La vie est acceptable OU la mort: ce n'est que l'~tat 
de suspension entre les deux·absolus qui·est insupportable. 
Jan est beureux quand il peut .mourir. La moJ:"t-· est ainsi une 
consolation; elle nbus·att~n~.-totijours ~ la·fin de: la vie. 
C 1 est un atat posit~f qui a sa beaute. Krak~nbus rernarque 
combien .~.~::peuple,. s • ~nt~;-es~e ;a la mort. . 11La ·foule a-t;:tend 
un mort, un mort a·contempler~ · La mor~, le spectacle de la 
mort, quoi de plus magnifique! ••• " fp. 76) •' · ·Mais on trouve 
de. 1 1 e,sp:o~r dans . la mort. L 1ho{3tie. c?nsacr~e · (co~e ~ • Eglise 
1 1 ensei,gner agit . comm~ un p~ison s~1r1:tuel ... ~ c;1u1; qui n • e~t 
P as digne d'elle. c•etait a cause de son peche que l'hostie 
a ~trangl& Jan. Le.cas de v~n~randa est different; --il n'y a 
oas de preuve qu'elle n•est pas digne de recevoir le Saint 
.~acrernent. Pourquoi done meurt~elle quand elle mange 

. - ' . 
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l'hostie? · C'est !'action attendue de ce sacrement.:inverti. 
·La mort est la fin de la 'Vie. C 'est un. soulagement1~ Sitnon 
dit en lui .. donnant l'hosti~,· "Toi!· Rejoins dans l'eternit~·-·~ 

· celui que tu enfantas" (p. 118) • ·La mere· et· le fils sont 
'"reunis, non pas dans l'eternite de. la vie, mais dans ceile 

···de ·1a mort.·: L'.eschatologie de la piece consiste en. ceci, de 
ne pas ~tre sus~endu entr~ deux ab~olus, mais de remplir 
lf 1 importe quel etat positif. , · · · · : · 

~.. . 

. Une· mess~ ·ae.' requiem partage .. se.s bie~faft~ ~gal~ment 
entre les vivants et les morts et -la messe doit ~tre· un 

.moyen de purgation. On a:vu la· consolation de la mort. 
Mais quelle est la valeur de la messe pour les vivants? Ce 

· sont,· 1es pr~tres qui re~·oivent 1 'absolution ·et non fas le 
· corps de Jan-in-Er~mo~ Les vivants ont besoin de.:.l absolu•: · 
tion et de la purgation. La question de la purgation se 
presente tot dans la pi~ce: le ventre de ~imon le fait souf­
frir. on· s'inqui~te toujours pour ses· intestins. -·La purga-

· tion physique represente la·purgation spirituelle, l'un des 
bienfaits de la.rnesse. Chaque.rnesse~·est une:r~petition du 

·sacrifice du Christ, C 'est·. ce .. sacrifice qui sera efficace 
·aans la purgation de Simon •. IVs' eerie, ·"Mon ventre! ••.cal­
·vaire de mon. ventre! ••• Dedans, ·les epines~ les clous, la 
lance ••• " (p. 84). Il participe·dans le sacrifice de meme . . ' ' que celui qui assiste a une messe. 

. .. ~ 

:. · L 1 expulsion des e~crements physiqu·~·s est le· lien entre 
. l 'homme et· ·sa· vie corporelle. Il est toujours en train. de 
se purger; c'est une partie. integrale de sa vie cyclique •. on 
Voit dans la dernier~ Scene que la purgation mene a 1 1 absolu-
tion.' L'expulsion-des:vap7u;s_mephitiques'produit·un riouvel 

· encens, 1 •od~ur de· l 'humanite• ·· · · · · . 

SIMON ~Qt_JEDEEM. -En ver~te, · ~a.·ne sent pas bon!. Je 
d:1:-s l 'odeu;-_ de la .mort! . Les morts puent. 

REAL-TREMBLOR~ -Les vivants ,aussi! (p. 123) 

L 'humanite, ·· que ce soit les vivants ou les morts·, est 
unifiee par son odeur. c•est celle de i•ordure,'des vapeurs 

r 



43 

exhal~es du corps qui deviennent une sorte d'encens, .rendant 
' le corps plus bumain cornme ·· 1 • encens rend les choses sacrees 
p~us ~~intes. Le mot· "caca~~~ '. es~:~r~pet~ d.'une. fa~on presque 
~itanique. < L' effet de. cet encen~ est de rendre les pr«3tres 
J9yeux. 'Mais. la rnesse ~st encore~invertieet leur joie est 
de~9niaq~e et infernale. La dernie:i:e ~~plique, 11 Ils ont .. 
c~ie pleine ~eur sout~ne" _(p. 123)." 1nd1que .que le.ur purga ... :" ···~~ 
tion acc'?mpl~es eu':-mernes. absous.par l'enc7ns,. les:pretres > 
ont un lien 11merad1cable1 avec leur humanite. . . .. 

'•' ' 

C'est l'humanite qui est la plus importante dans la 
piece. Jan-in-Er~rno, dans son rSle de Christ, est donne au 
peuple qui le reconnaissent cornrne un d'entre eux. "Waar 
ligt Jan-men-Kloote?" {p. 120) demande le Doyen des bouchers~; 
Le saint est un homme du peuple. Il ne va .. pas ~tre enterre 
dans une ~glise st~rile. On ne peut pas oublier, en enten­
dant le grondement continue! du peuple, leur hurnanit~ omni-., 
presente. 

1•. Mais si la piece est une sorte de messe de requiem a la 
maniere de Ghelderode- quelle est sa valeur sacramentelle? 
Le mythe de Jan-in-Eremo montre surtout l 1 importance de l'hu­
manit~. Si les pretres ont fait du Christ ~n Dieu, le peuple 
au moins le reconna1t comme homme. L'homme occupe une posi­
tion unique dans l'univers, entre le Bien et le Mal, entre 
les d~mons et les anges, entre le Ciel et l'Enfer. L'homme 
peut partager les qualites diaboliques OU celestas, rnais il 
reste toujours essentiellernent homme. De 1 1 Introit a la 
Communion jusqu•a l'absolution, l'inversion de cette rnesse 
met en relief l'humanit~ a la fois de celui qu•on adore et 
des adorateurs. La messe de Fastes .Q.'Enfer ne sert pas a 
r~concilier l'homme avec Dieu, mais avec sa propre bumanit~: 
l'homme est lui-m~me le Sacrament de la messe. 

La piece, une fusion .du Celeste et de !'Infernal refle­
tant l'homme, ne celebre que cette creature ordinaire de la 
terre, magnifique dans son humanite. C'est !'esprit humain 
qui domine dans la piece, une eucharistie consacr~e a 
1 1homme, non pas~ Dieu. 
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NOTES 
. ·, ; . ~. :·; 

' ' 

: .. 
:- . · .1Michel de Ghelderode·1 Fastes d •Enfer, dans Panorama du 
. Th~Stre; Nouveau,: Le Th~~tre ·.9!!§:~ Enf~rs, ed. Jacques G.; Benay 
. et Reinhard Kuhn. (New York: ·:·~Appleton-Century-Crofts1 1967), 
p.· 81. Les autres citations de Fastes d'Enfer sont. tir~es de 
cette 6dition. : - ~ · 
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